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Etuuc; com.::H:~rr~e de 130 croJ.ssP,l1ce de 0tGEJ30ntren. gj;&..~

T;111nbcr~: cl~·'..:nfJ troiB rivitn:'cs du r·~orbih[Ul.

C. Aur:err-' H. Grizelr G. Tieref A. LauC'1D.d.c,xet E. A. Raboui.nl'

Den elevaeen (10 QrassoGtreJ'l. rigGs ont (~te 1':1a1i888 dans

troj.s rivieren du !':orblhan (l'Tn.nce). Pendnnt un n.n leur develo!>:pe­

mCrlt Ci. 8tÜ cuiv:i. 8.U rythm.e d 'une f)(;r.Le cl f observ:l.t:i..onn tou.G los 4
rWÜh D:':>J18 1 'une des rivH~1'es, leG lmitren ont pr(~:-'H:mte, quels que

soj.ent leur 2EO et leur originc, u.."1C cro:i.ssance en lone:ueur ß.noX';rlfl.le.

L 'lI.' 't t' ,. t 1 l' At·es CO,tUJ. e~: u.evei1:-tJ.en ·r\3CJpe.1.GCCS C C l[lffi ll'ecs. u con r:';}.re,
r.',1r-1,i,,·'.r-: 1 1':)Q C'leu',~ ..... ,.,""-.,....C\t'":'I r,,:.,r·~~·l·"'~ 11:"':1.(''' 1nu 'ttre'" 110 ')r"e'l.l., ; (:>nt l~aCJ ""0". _ ~_ ... u ....... lI_t:"~l .'_ V..J_t: v..:J, ......r).) ....... J lY,. 1 t.~~;. J vd __ ~. ../c ~.I '';

d(~rGr.;l\::ment. LOG COill.li.11en (;t~:;,ie:1't :Jc,incs et 1::. cro:l::wrmce hal")"1o-

nicuse •

}3recdin~ Crq,.']l'::.2.f3tJ~1. r:i-;S1}.s I'laS C0'11tlucted in three rivers

or r:Ol'l,:iJiu,n (nl"::'tt~:.ny-}1'!'~~1!ce). Dt1.rins one yenr, every foul" Illon.!G11s,

theil' incree,semcnti'TO.B exa;;ltncd. In one of thef~e river~1, oystcrs

ShO\led, hOlTcver t:'1cJr ase a.nd the:Lr ori.tZ~.n, nn abnormal increasement.
811e110 Here VG1'Y th:Lck, v;1th a::).ny chan1Jcrn • At the 0Pllosite, in the
hm other~~ riverc, oystern did not f1l1ovi' that dtsordered state. 311e118
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1 - Introduction

Apres l'extension da l'epizootie de l'huitre plate a·la
rivicre de erach, les professionnels tonterent, comme ceux des rl­
vie~a precedemment atteintes, de prati~uer 12 culture de
Crassostrea gigas.

Les premieres observations recuei11ies revelerent des.ano­
mulies dans 'le comportement de ces huitres. Afin de pr<;ciser celles­
ci nous avons ~is en elevaee des huitres natives d'Arcachon ei de
la Tremblade •

2 - Descrintion de~rivier~s et st~tio~~ (fig. 1)

L'etude a 6te effectuee dans les rivieres de Crach (4 sta­
tions : st Jea."l, La Lac, Korisper et la Vaneresse), de st Philibert
(Kerinis) et d'Auray (3 stations : Le Paluden, La Douarly et Ker­
penhir). Les deux dernieres ont servi de temoins.

Ces treis rivieres communiquent avec la baie de Quibsron,
oelles d'Auray st de Crach recevant des ruisseaux asse.z importa.nts.
Ces derniers, en periode de crue, provoquent des modifications
sensibles de In salinite en amont de cellos-ci.

Ces treis rivieres du pays d'Auray traversent des couches
geologiques identiques •

3 - Materiels et Methodes

Les huitres provenant d'Arcachon etaiant agees de 2 ans,
celles de Ia Tremblade de 18 mois. Au de~ut da l'essai les huitres,
regroupees par classes da taille, ont ete reparties en 8 lots corn­

. pren~~t proportionnellement des representants de chaque classe.

Dans chaque station 325 huitres (169 Tremblade ei 165
Arcachon) ont eie placees droites (le crochct versle bas) dans une
caisse ostreophile.

Les caisses ont ete poseos sur des tables decouvr~~t par
des coefficients da maree allant de 70 a 80. Les mesures ont eta
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St , I.:o Ko- V,:tno- l~i~~- 1e ." Don- ,Kor-.t n.-

L~.o G
d 'o'o's- . ,Tenn Lac rispcr raSGO r:i.nin luden ...·1'1y pcnhi:r
f.:ervrdions-;·'·,

t"..:; ... " •

";

KOVCJ;l:n'c

1975 64.2 64 ..2 64.2 64.2 64.2 64.2 64.2 64.2

F6vricr

1976 63.9 65~4 65.7 66.2 66.0 66.3 63.2 64.7-- ,-- - -- -
rhi

1976 66.7 67.2 66.8 "65.7 75.7 78.6 71.8 78.8
. -

Aout ..

1976 66.-8 67.5 66.8 67.2 84.5 87.5 90~3 .90.2'

NoveI:11>rc cainnc
1976 70.9 7" ,. 72.3 "'66.8 96.3 dis- 87.1 107.2..... 0

nnT'llp.

Tnhl. 1 : Evolution deo lonzuourn moyennes (en mm) des h:.litren

d' Arcuchon au cour:.:: de l' eZBttL

~
st Lo Ke- Vr,me- Ka- Le PP.- Dou- Ker

r.'Iois Jean Lac risper renne 1'ini8 luden 8,rly '10>"
d'Ob~

l)el12 .:t

~ervationf3

Novembre

1975 52.4 52.4 52.4 52 t.1 52.4 52.4 52.4 52.4..
Fevrier

1976 53.1 52.9 52.8 51.1 52.8 55.2 50.9 5009
,.r •
l·iÜ.~

1976 57.8 54.8 58.0 58.5 63.6 74.6 61.9 55.9,-
Aöut

1976 58.3 57.0 58.0 5G.3 ,81.9 79.7 81.8 82.0
-

Uovernbre cainse
1976 60.8 63 64.9 61.6 95~3

dis- 81.8 92.6:oarue
"

Tubl. 2 : Evolution den loncueurn l:lOyennes (en rnrn) des hultres de

In Tramblade au. cours cle 1 r ensni.
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effectuees .tous les treis mois afin de ne pas ralentir la pouese
"

des huitres. Celles-ci ont ete faites a I'aide d'un piod-h~cou1isse•

.4:. - Etude de.l,a taille des hu1tres

La croissance lineaire n ete studiee a l'aide de ~ para­
metres, In longuour et l'epaisseur.

~1 : Longueur (tab. 1 et 2'- fig. 2.3.4.5.)

Les resultats des tableaux 1 et 2 montrent que :

- sur I t ensemble des statiOl.s la pousse a eta nulle pendant
les 4 premiers mois. Gotte phase correspond aux periodes d'acclima­
tation et hivernale·durant lesquelles les'huitres ont un rythme de

,

via rarenti (fig. 2.3). Les quelques variations notees sont unique-
ment dues aux mesures d'lluitres eomprises dans les classesde taille
marginales.

les hult~s des deux or1g1nes ont eu deux periodes de
croissanee (une printaniere nette et une automnale moins importante)
aux stations des rivieres d'Auray et de st Philibert (fig. 2.3.4).
Celles elevees en riviore de Crach ont eu le m~me comportement gene­
ral mais l'accroissement da taille reste faible (fig. 2.3.5.). En
effet les gains moyens des hu1tres d'Arcachon et de 10. Tremblade
dans.les centras temoins (Auray et St Philibert) sont respectivement
de.32.1 ~, 32.9 mm, 42.9 O~ ,et 34.8 mm pour 6.4 mm et 10.1 mm en
riviere de eraeh.

4 - 2 : Enaisseur (fig. 4.5.)

La comparaison des guins moyons en epaisseur laisse appa­
raitre des differences entre les hu~tres da Crach et celles des deux

. '

autras centras, coux-ci 'tant respoetivemant da 11.9 mm (Tremblade)
et 10.7 mm (Arcachon) p~ur 9 mm (Tremblade) et 7.7 mrn (Areachon)o

Ltabsence de pousse en longueur et.l'accroissement de la
coquille en epaisseur donnent DUX hu1tres elevees en rivH~re de
Cracl1 (fig.4) un aspect particulier ayant evidemment des repercus­
sions our 2a qualit6 de 2a coqui12e.
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2 - Aspect .de 10. coguille

Les caquilles des hui-tres temoins etaien.t bien nacrees
et dures et, seules quelques unes d'entre-elles presentaient des
chambres a Polydor~. Celles des elevages de Crach etaient composees
d'une succession de ~euillets tres minces, oepares les uns des
autres par des ?hambres renfe:rrnani de 10. gelse ou de 10. vas~ ren­
dant ainai les C01uilles tres friables et les huitres diffieilement
eommercialisables.

6 - Croissance ponderale

Les variations da palds ont 6t6 a peu pres les memes·dans
1es differentes stations, les gains mayens exprimes dans 1e tableau

,
3 1aissant apparaitre tout~~o~o quelques differences surtout'~PQur

les hultres d'origine Trembladaise, les meilleurs resultats etent
obtenus a Kerinis et Kerpenhir.

stations st La Ke- Vane- Ke- Le Dou Ker-
~ultres Jean Lae risper rosse rinis -arly penhir

Arcachon 33.6 42.4 23.9 38 32 31.3 48.2

Tremblade 31.3 33.4 26 29 44 37.7 43.7

Tab. 3 : Augmentation moyanne da poids (g.) des hultres apres un

an d'elevage.

7 - 1,10rtal i tes

Les mortalites SO?t, corr~e 10 montre 1e tableau 4, plus
importantes our les huitres dtArcachon que' sur celles de 10.
Tremblade. Celles-ei,' survenues surtout,· au ,debut de l' essai, resul­
tent d'un affaiblissement des huitres apres .un stockäge en bassin
dans da mauvaises conditions.



••

6.

stations St Lo Ke- Vane- Keri- 10 Dou Ker-
huitreo Jean Lac rio.per rasse nis arly penhir-
Arcachon ° 11.5 16.9 5.4 15 9.7 9.7 10.9

Tremblade.
.

1.2.5 11.8 3 11.8 8.7 6.8 4.3

Tableau·4 :pourcentages des mortalites globales obtenus Bur les
differentes stations apres j an d'elevuge.

8 - Conclusion

Les resuItats de cette etude ~ontrent que :

- en riviere de Crachooles huitres ,Qrassostrea giF\as ne
poussent pas en.longuour. Cependant, olles secretent de 10. coquille
mais les produits de secretion sont uti1iaes poul' donner un empile­
mont de lamelles presentant un aspect particulier.

Ce meme phenomene u ete nis on evidence en Angleterre par
Key (1975). en fait, precedemment decrits, les renderlents ponderaux
sont voisins de ceux obtenus dans los autres centres. Sur 1e plan
commercial ces huitres sont invendables car les coquilles sont
diffonnes, friables et tres chambrees,

- ce phenomene affecte les huitres d'orieine differentes,
Arcachon, La Tremblade oais auasi celles natives du Japon ou
d'ecloserie (commun~cation personnelle),

- ce mode de developpement se retrouve sur des Iniitres
d'ages differents,

- les rivieres d'Auray ct de st Philibert sont favorables
R Ia culture da Crassostrea gigap.

Ltexplication de ce mode particulier de developpement reste
inconnu. Dans ces 3 centres certainesconditions de milieu (tO, sali­

nite) sont tres voisines. Le der~glement physiologique pourrait done
~tre du, comme ~e pensent Key et coll. (1976) a. un exc8s de par-

ticules d'ttne taille dOlli1ee ou bien encore a l'absence de miero­
elements jouant un°rdle dans l'utilisation des produits de secretion

de Ia co quille.
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KEY. D, 1975 - Investigqtions into the growth caaracteristics o~

the shell of Crassostrea gig~~. IeES CM 1975 / K : 28.

KEM. D, NUNNY R.S., DAVIDSOU F.E. and LEONARD 1·1.A., 1976 - Abnormal

shell growthin the pacific oyster, (prassostrea gieas) :
some preliminary resul ts fram experiments undertaken in
1975. IeES GM 1976 / K : 11 •
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Fig.2: Evolution des longueurs moyennes (en rnrn) des huttres d'
Arcachon au cours des essais.
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SJ: Saint Jean KI: Kerinis ;)KP
LL: Le Lnc LP: Le Paluden

KS: Kerisper LD: Le Douarly f
VA: Vnnercsse KP: Kerpenhir LD
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NOV 75 PEV 76 MAI 76 AOUT 76 NOV 76

Fig.3: Evolution des longueurs moyonnes (en mm) des hu!tres de
La Tremblnde nu cours des essais.
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